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      Association 1200ème Anniversaire de la Fondation de la Ville de Fès


Casablanca 04 novembre 2008                                                                  Communiqué de presse
La caravane de l’histoire arrive à Casablanca

Le vendredi 7 novembre 2008, la Caravane de l’Histoire, procession culturelle organisée par l’Association du 1200ème anniversaire de la fondation de la ville de Fès dans le cadre des festivités commémoratives de 12 siècles dans la vie du Royaume, arrive à Casablanca. Elle aura sillonné 15 villes dont la dernière, la ville de Guelmim, la porte du Maroc sur le désert. 

La caravane de l’histoire dressera « le village de l’histoire » au cœur de la ville de Casablanca, le cœur incontesté de notre pays avec 55% des unités industrielles et plusieurs entreprises nationales, internationales et multinationales, ainsi que 60% de la main d’œuvre, 40% de la population active et 35% de la consommation d’énergie, ceci sans parler du rôle économique et commercial que joue son port.

Les premières traces de vie humaine à Casablanca remontent  à des temps immémoriaux comme en attestent les vestiges de Sidi Abderrahmane, d’une grande renommée après la découverte de restes humains en 1955 remontant à 200.000 ans et de la carrière Thomas située à 8 km au Sud de Casablanca ; une carrière où des explorateurs ont pu mettre à jour, en 1986, des ustensiles de cuisine remontant à plus de 700.000 ans.

La ville de Casablanca n’est pas seulement une ville dominée par le monde des affaires, de l’industrie et de la modernité, mais une ville d’authenticité emplie d’arômes de l’histoire. Remémorer Casablanca, c’est se souvenir de Anfa (ou Anafa ou Anafi ) qui se dressait en lieu et place de Casablanca actuellement ; Anfa, que Ibn Ouezzane (Léon l’Africain ) attribue aux Romains, que d’autres actent sa naissance aux temps des Phéniciens, alors que le plupart des historiens attribuent sa fondation aux amazighs de Znata, a été connue depuis belle lurette par ses oulémas, ses soldats et ses commerces florissants.

L’importance commerciale de la ville et la piraterie a attisé la convoitise des Portugais qui ont organisé un rush sur Anfa et l’ont anéanti en 1486. Les mêmes assaillants ont essayé en 1515 de construire une forteresse, mais leur défaite devant les Mérinides les en a dissuadé.

Au temps de la dynastie alaouite et du règne de Sidi Mohammed Benabdellah (1757-1790), la ville a été reconstruite et est devenue une forteresse pour les soldats et par la suite une destination prisée pour les tribus de Chaouia et Doukkala.

La ville de Casablanca a amorcé une nouvelle ère pendant le Protectorat en entamant la nouvelle planification urbaine en 1914. Les routes et les plans de quartiers industriels dans la zone orientale ont été alors conçus.

En 1923, la ville nouvelle a vu le jour et a été baptisée « quartier Habous » sans prétention de séparer entre les quartiers marocains et européens mais pour fondre une ville moderne, fidèle au style marocain traditionnel dans ses portes, ses mosquées et ses ruelles. Lors de la deuxième guerre mondiale et du débarquement des Alliés à Casablanca en 1942, l’activité économique s’est accentuée et l’architecture traditionnelle a régressé ostensiblement devant des modes de bâtiments américains modernes. Des gratte-ciel se sont dressés et les luxueuses bâtisses ont damné le pion aux habitations traditionnelles.

Casablanca/Anfa a également acquis une renommée lorsque son hôtel Anfa a accueilli en janvier 1943 le Conférence de Casablanca où Churchill et Roosevelt ont arrêté la capitulation inconditionnelle de l’Allemagne.

La ville de Casablanca abrite plusieurs monuments historiques, à titre d’exemple « Sekkala » qui est considérée comme le plus anciens des monuments de la ville et dont la naissance a été libellée au 18ème siècle par le Sultan Sidi Mohammed Benabdellah, la médina située à l’intérieur des murs, pourvue de petites ruelles, de maison de poterie blanche et de pierre, de beaucoup d’échoppes et de diverses marchandises, puis la quartier des Habous, un malaxage entre l’architecture ancienne et européenne comme en témoignent les arcades et les devantures des magasins, les rues tortueuses, qui attestent de l’authenticité de l’architecture marocaine.

Plusieurs cultures coexistent. Six églises catholiques, l’ancienne d’entre elles, « Buenaventura » a été bâtie en 1891, une église angélique et une église anglicane, trois temples juifs visités pour la prière jusqu’alors par trois mil juifs marocains.

Toutefois, le monument religieux le plus en vue est la Mosquée Hassan II, monument unique en son genre, bâti sur les eaux entre 1986 et 1993, éblouissant par ses hautes fondations et la précision de son architecture, orfèvrerie d’une pléiade d’artistes et d’ingénieurs de divers métiers modernes et d’artisanat marocain authentique. Cette mosquée est la troisième mosquée dans le monde.

La région de Casablanca ne se singularise pas seulement par ses monuments et sa force économique, mais elle est appuyée par la ville de Mohammedia, connue sous l’appellation de Fedala et rebaptisée par Mohammed V le 25 juin 1960 à l’occasion de l’inauguration de la Samir.

Pendant le 18ème siècle, Fedala a acquis beaucoup d’importance depuis que le Sultan Sidi Mohamed Ben Abdellah ait décidé de construire la Kasbah de Fedala sur 5 hectares. La place a connu une activité commerciale très importante jusqu’au 18ème siècle où elle a été désaffectée par les commerçants et où son port a perdu de son importance jusqu’à l’époque du Protectorat en 1912 où à partir de laquelle elle a reconquis sa stabilité.

Hormis le port de Mohammedia, le premier port pétrolier au Maroc, la ville a capté, pendant les années 80, plusieurs établissements d’enseignement universitaire. Elle comprend trois facultés et deux hauts instituts. De plus, la ville est une destination touristique et une station balnéaire dotée de plusieurs atouts : une position géographique exceptionnelle, un climat adéquat, des périphéries d’un panorama riche et divers, sans oublier que la ville de Mohammedia est une ville de sports distingués comme le golfe, le tennis, le patinage aquatique et le tir.

Il faut souligner que la caravane de l’histoire visite chaque semaine une des régions du Royaume pour exposer le histoire et la réalisation du Royaume Marocain (Espace mon Pays), les spécificités de la région visitée (Espace ma Région) et le témoignage de citoyens dont l’histoire a recoupé avec celle du Royaume marocain (Espace mon Histoire).
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